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Je m’appelle Kirsten Crandall, je suis née et j’ai grandi à Montréal, Québec. Je suis 
candidate au doctorat en cotutelle dans le laboratoire du Dre. Virginie Millien à 
l’Université McGill et dans le laboratoire du Dr. Jeremy Kerr à l’Université 
d’Ottawa. 

J’ai toujours été curieuse au sujet de la faune qui m’entoure. Lorsque que j’étais 
jeune, je collectionnais (et montrais fièrement à ma famille) les peaux des 
serpents de notre jardin, j’analysais les fourmis avec une loupe et je me 
renseignais sur les différentes espèces d’oiseaux à la mangeoire à oiseaux de ma 
grand-mère. À l’école secondaire, j’adorais les sciences, le cinéma et la 
photographie et j’étais convaincue que je deviendrais cinéaste. Pour continuer à 
explorer tous ces intérêts, j’ai poursuivi des études en sciences et arts au CÉGEP, 
ce qui m’a permis de redécouvrir mon amour pour la biologie. C’est là que la 
véritable histoire d’amour a commencé. J’ai ensuite obtenu un baccalauréat en 
sciences à l’Université McGIll, avec une majeure en biologie et une mineure en 
psychologie. Pendant mes études de premier cycle, j’ai fait du bénévolat à 
l’herbier de McGill ainsi qu’avec l’équipe de recherche dans le cadre de l’enquête 
annuelle sur la population de crapauds de Fowler (Anaxyrus fowleri) à Long 
Point, Ontario. Mon intérêt pour l’écologie des maladies s’est accru pendant que 
je complétais ma maîtrise en sciences à l’Université McGill dans le laboratoire de 
Dre Millien. Au cours de cette recherche, j’ai analysé les tendances spatiales et 
temporelles liées à la variation de la taille corporelle de 17 mammifères hôtes 
de la maladie de Lyme en Amérique du Nord. 

À partir de cette recherche et des nombreux témoignages de personnes touchées 
par les maladies transmises par les tiques près de Montréal, mon intérêt s’est 
intensifié afin de déterminer les facteurs qui pourraient être à l’origine de 
l’augmentation du nombre de cas de maladies infectieuses au Canada. 

Mes recherches de doctorat portent sur les liens entre l’abondance et la diversité 
des tiques et des mammifères, et comment cela affecte le risque de maladie et le 
changement climatique à grande échelle en Ontario et au Québec. Afin de 
démêler ce système complexe de maladies, j’aime mener des recherches en 
utilisant une grande variété de méthodes, telles que le travail avec des 
spécimens de musée d’histoire naturelles, les travaux de terrain, les expériences 
sur le terrain et la modélisation. En discutant avec des membres du public 
pendant mon travail de terrain, j’ai découvert que de nombreuses personnes 
avaient des connaissances limitées ou étaient mal informées sur les maladies 
transmises par les tiques. L’éducation à grande échelle pour tous, des 
travailleurs de la santé aux randonneurs en forêt, reste le problème le plus 



 
  





http://www.panacetacea.org/
https://www.facebook.com/Panacetacea/videos/313993085925461/


https://vimeo.com/442082513
https://charity.gofundme.com/o/en/campaign/coronavirus-covid-19-relief-fund-for-bocas-del-toro-families?fbclid=IwAR0ZsjP_fXXXxhAJzISDlWIgB-hYqYr44yKqbUGS2ewxfiloWQBCBb3KWIs

